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Elle a laissé tomber un tra-
vail prometteur de secré-
taire pour embrasser sa
passion (la beauté et tous
ses accessoires), et faire ce
que lui dictait son cœur. Et
Jessica Dinamininga ne re-
grette rien. Aujourd'hui, elle
court après la concrétisa-
tion de tous ses vœux, en
voulant toujours plus pour
elle-même et pour ses
clientes. Rencontre avec
une autodidacte, passion-
née de beauté et de tous
ses accessoires. 

UN visage d'un ovale par-fait, rehaussé d'un make upsubliminal. Le tout portépar un mince corps auxcourbes qui semblent avoirété affinées par ses troismaternités. Jessica Dinami-ninga est un joli bout defemme que l'amour pourles belles choses a conduità faire le choix d'entre-prendre dans ce secteurégalement. Autodidacte,elle se lance en s'inspirantdes tutoriels sur You Tube,dans sa passion pour lemaquillage et la confectiondes perruques. Au-jourd'hui installée à sonpropre compte, elle ne re-

grette pas d'avoir choisi devivre de sa passion. L'aventure de Jessica Dina-mininga commencecomme un jeu. Elle a en-tendu parler des forma-tions en entrepreneuriatorganisé par la JuniorAchievement (JA). Elle dé-cide de s'y inscrire pour af-fûter ses armes, car sonrêve est d'entreprendredans le secteur de l'agricul-ture, en optant pour celledite bio; le tout bien struc-turée autour d'une petiteentreprise. Sur place, on lui apprendqu'elle doit poursuivre sesrêves et concrétiser sespassions. De fil en aiguille,elle démissionne de sonemploi de secrétaire à GGDMédical, une PME qui venddu matériel médical. C'étaiten avril 2014. « De toute
façon, se souvient-elle, je
m'y ennuyais. Mais déjà là-
bas, mes collègues me de-
mandaient qui me
maquillait. Lorsque je leur
disais que c'était moi-
même, elles n'en revenaient
pas», rappelle la jeunedame. Sa voie est en faitdéjà trouvée. Mais elle nele sait pas encore. À JAGabon, on pousse la jeunefemme à se mettre à soncompte.
PREMIÈRES CLIENTES•

Quand elle quitte son bou-lot, elle tourne d'abord enrond. Elle va laisser son nu-méro de téléphone dans unsalon de beauté, pour êtreappelée si une cliente avaitbesoin de ses services demaquilleuse. Elle n'atten-dra pas que les coups defils pleuvent. En effet, elledécide de poster les photosde ses propres maquillagessur sa page Facebook. Il n'en fallait pas plus pourséduire les femmes quisemblent souvent n'atten-dre que cela. Le succès ne

tarde pas à frapper à laporte de la jeune femme.Le réseau social lui apporteses premières clientes quiconstituent d'ailleurs, au-jourd'hui, son grand pour-voyeur de clientes. « Mon
chiffre d'affaires décolle
très vite aussi», soutient-elle.Elle en profite pour étoffersa gamme de prestation.Ainsi, du simple maquil-lage, elle apprend à monterdes perruques, à donnerdes soins aux mariées, àfaire des tresses au cro-

chet, en s'inspirant d'unautre réseau, You tube, etposte toutes ses vidéos etphotos sur son compte Fa-cebook pour que ses po-tentielles clientes sachentce qu'elle a comme nou-velles compétences enbeauté. '« Souvent aussi, j'assiste à
des salons de maquillage
durant mes séjours hors du
pays, pour parfaire mes
techniques. Sinon, c'est sur
Facebook que je prends mes
rendez-vous. Et, mon souci
est de marquer la cliente,

afin qu'elle revienne tou-
jours vers mes prestations»,avoue-t-elle. Le bouche-à-oreille va aussi lui prêtermain forte. Dorénavant, saréputation est faite. 
S'ÉRIGER EN EXEMPLE•Entre-temps, Jessica Dina-mininga n'a pas arrêté sesformations gratuites dansl'incubateur JA. « Ils m'en-
couragent à ouvrir ma pro-
pre structure, ce qui ne
saurait tarder», indique-t-elle encore. « Dans 10 ans,
je me vois avoir formé des
filles sur qui compter et
même avec des succursales
de mon affaire ouvertes un
peu partout et, pourquoi
pas, dans les 9 provinces»,rêve-t-elle.À l'heure où l'on parle de ladécennie de la femme, plusque jamais, Jessica Dinami-ninga est décidée à sortirdu lot et à travailler pours'ériger en exemple pour lagénération des femmes àvenir. C'est d'ailleurs cequ'elle conseille à la femmegabonaise, « de prendre en
main son destin.»  Mais son autre rêve, fairede l'agriculture bio ne l'apas déserté. « Je finirai par
m'y mettre, je me connais, je
vais toujours au bout de
mes rêves», insiste-t-elle.
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Jessica Dinamininga, la femme qui poursuivait ses rêves, est une autodidacte 
accomplie dans les métiers de la beauté.
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